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tudes humaines, neti/ns liberubit ' 1(Jean 8-82).
Voila pourquoi, le caractère dominant de sa via fut le

efdela vérité8^'iTT'' '“WnU d^ la foi 
et ae la vente, et a les defemlre eu toute occasion Toujours
oppor un, jamais opportuniste, inflexible sur les pria. ip, s 
autant que chantable , mtr les personnes, voyait il une occa- 
s on de proclamer une vérité, de quelqu. ordre qu'elle fut il 
était prêt a le faire ; apercevait-il une erreur i combattre 
dans !e domaine reügieux on social, ,1ms les rapports de’ 
1 Eglise et de l'Etat, dans les relations privées des ci,ovens 
il était sur la b-eche, incapable de souffrir qu une doctrine' 
lausse s accréditât et prit racine. Up a pu croire quelque"» s 
qu 1 soutenait des opium,is ; pour lui.cétaient des convic­
tions que sou amour du bien et ses connaissait 
rendaient nécessairement inébranlables c 
Aussi, quand après les ardeurs de la lutte et les confusions 
qu elle avait euirendrees, les laits his'oriques vinrent ju tiller 
toutes ses previsions, et proclamer l’exactitude de ses e„sX 
gnemeu s, le triomphe le pl complet s'opéra pour fu e, 
face de la mort qui semblait vouloir le fuir, ei an «eu d !

etermle où I at tendait la seule couronne qu il ail jamais cou 
roiiee Il semblerait peut-être qu'un homme aussi entier 
bus la doctrine et aussi redoutable aux ennemis du bien dût 
pos-ed r dans la vie privée quelque chose de rude e’t de
Ua'ture ''il' n^n' fde 80,1 madère et de sa 
nature. Il u eu lut rien cependant, et Nous, N T 0 F oui
avons passe auprès de lui la plus grande partie de Notre1 
sacerdotale. Nous sommes heureux de pouvoir donner
sîmnlfUia?e r de ,8°r" ex,lu‘8e bon,é de cœur, de sa parfaite 
simplicité, de sa deieren-e au sentiment d’autrui de 
humilité profonde Sa conversation, toujours si utile par 
les lues si elwees qu il savait sans cesse y introduire était 
eu meme temps pleine de chai mes et d'entrainement ’ Il y 
transportait même souvent cette éloquence irresistible dont 
les chaires diocésaines ont tant de lois répété les accents et 
qu., au x jours de nos solennités patriotiques ou de nos fêtes 
populaires, sut maintes fois ravir les foules et leur nnm- 
mer une forte poussée dans la voie du véritable pro cès II
ivauhonH'h** pnver rril. a é dl*us U v,e l-ublique, ai sut tout 1 homme de la doctrine de la vérité Invanahde séjourner dans le terre à terre des chos s hümàits
il s envolait sans cesse, par son coup d’œil phi osophique au-
dessus de ces tristes lealités de la vie, et se plaisait a habiter
comme sou element, la région des idées et des principes’
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